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ont été tendus en chaire par le curé 
prédicateur...

“ Tout en contribuant à donner à 
l’église tout ce qu’il fallait pour 
rehausser la beauté dés cérémonies, 
il tenait les comptes de la fabrique 
avec la plus grande régularité, et 
pratiquait la plus stricte économie 
dans les dépenses de l’église. ’’ (,)

Là comme partout, on admira sa 
clarté d’esprit, la franchise et la fer­
meté de son caractère.

En 1882, la cure de Notre-Dame 
de Lévis étant devenue vacante par 
la mort de Mgr Déziel, le curé de 
Saint-Romuald fut appelé à lui suc­
céder. On sait quels souvenirs im­
périssables Mgr Gauvreau a laissé 
à Lévis et personne n’a oublié tout 
le bien qu’il y a opéré. Il a voulu 
que son cœur repose à l’Hôtel-Dieu 
de Lévis qu’il avait fondé et auquel 
il était resté si attaché.

En 1895, Mgr Gauvreau est nommé 
curé de Saint-Roch de Québec.

On sait le zèle et l’activité qu’il y 
déploya dans un ministère encore
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